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Un protocole  d'estimation  d'un  pourcentage  de  mortalité  de  coquillages  marins  sur  une  concession  ou 
gisement  conchylicole  exploité  sur  estran  ou  en  pleine  mer,  ou  dans  une  écloserie  ou  une  nurserie 
conchylicole  a  été  développé  dans  le  cadre  de  la  Plateforme d'épidemiosurveillance  en  santé  animale 
(Plateforme ESA) suite à la demande de l'ensemble des acteurs de la filière de disposer d'un outil générique 
et standardisé permettant :

• d'estimer un pourcentage de mortalité chez les coquillages lors d'une visite ponctuelle, suite à une 
déclaration de mortalité par un conchyliculteur ou un pêcheur ;

• de pouvoir comparer des pourcentages de mortalité de coquillages estimés entre les concessions ou 
les gisements conchylicoles et ceci, quel que soit l'opérateur (agent DDTM, pêcheur, conchyliculteur, 
agent Ifremer notamment).

Cette instruction vise à transmettre ce protocole d'estimation d'un pourcentage de mortalité (annexe 1) dont 
l'objectif est de décrire l'ampleur d'un phénomène de mortalité de coquillages à l'échelle de la concession, 
du  gisement  ou  de  l'unité  dans  une  écloserie-nurserie.  Cette  transmission  est  consécutive  aux  deux 
formations sur ce protocole qui ont été réalisées en juin et septembre 2014 à destination des agents des 
DDTM.

Ce protocole repose sur 3 étapes :

• Le tirage au sort de 3 unités primaires ;

• La sélection de 50 coquillages au hasard dans ces unités ;

• Le dénombrement des coquillages morts et vivants pour calculer le pourcentage de mortalité et son 
intervalle de confiance.

Le même outil  pourra être utilisé pour comparer des pourcentages de mortalités de coquillages estimés 
entre les bassins et les départements en ajoutant à ces 3 étapes, une étape préliminaire consistant au tirage 
au sort des concessions, le nombre de concessions à sélectionner étant dépendant du niveau de précision 
souhaité.

Deux annexes électroniques (annexes 2 et 3) vous sont jointes afin de faciliter le tirage au sort (étape 1) et 
le calcul de l'intervalle de confiance du pourcentage de mortalité calculé (étape 3).

Ce protocole est évolutif. Il sera amené à être révisé au fil de l'eau, en fonction des retours qui pourront être 
émis auprès de la DGAl (bureau de la santé animale : bsa.sdspa.dgal@agriculture.gouv.fr     ).   

Il conviendra donc de ne pas modifier le protocole national de façon individuelle. Si des modifications vous 
semblent appropriées, il convient ainsi de les faire parvenir aux interlocuteurs cités ci-dessus afin qu'une 
nouvelle version nationale soit mise à disposition, prenant en compte ces évolutions. Ce fonctionnement est 
essentiel  pour  qu'un  même  protocole  soit  utilisé  sur  l'ensemble  du  territoire  de  façon  à  permettre  la 
comparaison des pourcentages de mortalités de coquillages estimés sur l'ensemble du littoral au fil de l'eau. 
La  dernière  version  en  date  du  protocole  est  disponible  sur  le  centre  de  ressources  de la  Plateforme 
(http://www.plateforme-esa.fr/)  ou  auprès  de  la  DGAl  (bureau  de  la  santé  animale  : 
bsa.sdspa.dgal@agriculture.gouv.fr). 

Ce protocole est transmis au CNC par la DGAl (BSA). Il vous est également demandé de le transmettre aux 
correspondants "zoosanitaires" (CRC, centre technique, LER, ...) de votre région afin que l'ensemble des 
acteurs du sanitaire disposent du même outil.

Le  protocole  qui  vous  est  transmis  comporte  une  fiche  d'estimation  du  pourcentage  de  mortalité  qu'il 
conviendra de renseigner lorsque le protocole sera mis en oeuvre. Un développement informatique est en 
cours  pour  permettre  la  transmission  de ces estimations au niveau  central.  Vous serez  prochainement 
sollicités à ce sujet  afin de valider le modèle de transmission informatique des données qui  vous sera 
proposé.

Je vous remercie de bien vouloir m'indiquer les difficultés que vous pourriez rencontrer dans l’application de 
ces dispositions.

Le Directeur Général Adjoint
Chef du Service de la Gouvernance

et de l'International – C.V.O.

Jean-Luc ANGOT
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Annexe 1 : 

Protocole d’estimation  d’un pourcentage de mortalité  de coquillages marins sur une 

concession, un gisement  ou une unité  d’élevage dans une écloserie-nurserie  

conchylicoles

PRINCIPE

Un protocole en trois étapes pour une estimation  standardisée de l’ampleur  d’un phénomène de 

mortalité  de coquillages marins :

1) Tirer  au sort  trois « unités primaires » (ex : poches, pieux, suspentes, cordes pour tables 

méditerranéennes, m², clayettes, raceways,…).

2) Sélectionner 50 coquillages au hasard dans ces unités 

3) Dénombrer  parmi  eux les coquillages vivants (deux valves fermées) et morts, et calculer  le 

pourcentage de mortalité

PROTOCOLE  DÉTAILLÉ

1. Objectif

L’objectif  de ce protocole est de décrire l’ampleur  d’un phénomène de mortalité  à l’échelle de la 

concession,  du  gisement  ou  de  l’unité  dans  une  écloserie-nurserie  conchylicoles.  Il  

s’agit  de concevoir  un outil  générique  et standardisé, qui  permette d’estimer  un pourcentage 

de mortalité  chez les coquillages lors d’une visite  ponctuelle, de façon précise et la plus exacte 

possible.  Il  s’agit  de  pouvoir  comparer  des  pourcentages  de  mortalité  estimés  entre  les 

concessions,  gisements,…  conchylicoles,  quel  que  soit  l’opérateur  (agent  des  DDTM,  

conchyliculteur,  pêcheur, agent de l’Ifremer…).
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2. Champ d’application  du protocole

Ce protocole s’applique  aux  élevages conchylicoles réalisés sur  des concessions ou gisements 

conchylicoles exploités  sur  estran  ou  en  pleine  mer,  et  aux  élevages à  terre  en  écloseries-

nurseries.  Il  n’a  pas la  vocation  d’être  exhaustif  mais  il  tend  à couvrir  la  plupart  des types 

d’élevage rencontrés en France métropolitaine.  Ce protocole sera adapté au fur  et à mesure en 

fonction  des retours  d’expérience de son utilisation,  et complété par  des cas particuliers  moins 

fréquents,  tels que l’élevage de moules en filet  ou les élevages en eaux profondes, notamment  

ceux  qui  nécessitent  l’emploi  de  dragues  pour  accéder  aux  coquillages  (e.g. pêche  des 

pectinidés).  Néanmoins,  il  présente  les  concepts  importants  d’estimation  standardisée d’un 

pourcentage de mortalité  de coquillages, indispensables à une  comparaison  entre  différents  

opérateurs.

3. Le principe de l’échantillonnage

L’estimation  ponctuelle  du  pourcentage de mortalité  des coquillages sur  une  concession,  un 

gisement  ou  une  unité  dans  une  écloserie-nurserie  conchylicoles  s’appuie  sur  l’observation  

d’échantillons  de la  population  de coquillages présente sur  la  zone d’intérêt,  l’exhaustivité  de 

l’observation  n’étant  pas envisageable dans ces filières de production animale. L’objectif  est que 

l’échantillon  sur  lequel  le  pourcentage  de  mortalité  est  estimé  soit  représentatif  de  la 

population  de coquillages de la  concession, du gisement  ou de l’unité  d’élevage, i.e. si un  autre 

échantillon  était  observé selon  la  même méthode,  le  pourcentage de mortalité  alors  obtenu 

serait  du  même ordre. Pour  cela, les échantillons  devront  être sélectionnés par  tirage au sort  

afin  que chaque échantillon  ait  la même probabilité  d’être choisi.

Par  ailleurs,  la  taille  de  l’échantillon  doit  être  suffisamment  importante  pour  limiter  la 

dispersion  des valeurs  observées et  obtenir  une estimation  du pourcentage de mortalité  avec 

une précision  satisfaisante ,  i.e. être capable d’estimer  un  pourcentage de mortalité  minimal  

de 10% avec une précision relative de 50% (la vraie valeur  se situant  entre 5 et 15%). Pour cela 

150 individus sont nécessaires à observer.

Le choix  des échantillons  à observer/dénombrer  est guidé par  un  sondage aléatoire  à deux 

degrés (cf. Figure  1). La  population  de coquillages présente sur  la  concession, le gisement  ou 

l’unité  de l’écloserie-nurserie conchylicoles est divisée en unités primaires  (ex : poches, pieux, 
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suspentes, cordes pour  tables méditerranéennes, m²,  clayettes,  raceways,…). Chacune de ces 

unités primaires est constituée d’unités secondaires, les coquillages. Le principe consiste à 

choisir  par  tirage  au  sort  un  nombre  n1 d’unités  primaires,  au  sein  desquelles  n2 unités 

secondaires  seront  observées pour  estimer  deux  effectifs  de  coquillages :  les  morts et  les 

vivants.

Pour  ce protocole,  un coquillage  bivalve  est  considéré  comme  mort  lorsqu’il  présente  une 

ouverture  permanente  des valves  ou  que  les  deux  valves  sont  détachées.  A  l’inverse,  un 

coquillage bivalve est considéré vivant  lorsque ses valves sont fermées.

Figure  1 : principe  du sondage aléatoire  à deux degrés

4. L’échantillonnage en pratique

4.1.Pour les coquillages en élevages surélevés sur estran, élevages suspendus ou à terre en 

écloserie-nurserie

Exemples : huîtres creuses en poches sur  table (surélevé sur  estran),  moules en filières (suspendu, lagune), huîtres 

creuses en bac d’élevage (à terre en écloserie-nurserie)…

3



PESA - 24 Octobre 2014 – version 5

4.1.1. Le choix aléatoire des unités primaires

Les unités  primaires  sont  réparties  selon  deux  ou  trois  dimensions  sur  la  concession,  le 

gisement  ou l’unité  d’élevage conchylicoles (appelés « zone » dans la  suite  du document).  Pour 

les élevages sur  tables, deux dimensions sont  définies, la largeur  X et la longueur  Y (cf. Figure 

2). C’est le même principe d’identification  des unités que pour  le jeu  de la  bataille  navale ou 

« touché-coulé ». Pour  les  élevages sur  bouchots,  filières  ou  tables  méditerranéennes,  une 

troisième dimension Z doit  être prise en compte, la hauteur  ou profondeur.

Figure  2 : Représentation  simplifiée  d’une zone à deux dimensions

Il  s’agit  de tirer  au  sort  3 unités  primaires en sélectionnant  successivement  3 couples de 

dimensions (x1 et y1), (x2 et y2) et (x3 et y3), entre 1 et x pour  la  largeur  et entre  1 et y pour  la 

longueur.  La  prise en compte d’une troisième dimension Z pour  les pieux,  suspentes et cordes 

nécessite  de  découper  un  pieu,  une  corde  ou  une  suspente  en  10  sections  de  hauteur  

équivalente ou en 3 sections (bas, milieu  et haut). Le tirage au sort  d’un troisième nombre entre 

1 et  z est  alors  à ajouter  aux  triades de dimension  permettant  d’identifier  l’unité  primaire  

choisie (x1, y1, z1), (x2, y2, z2) et (x3, y3, z3).

Les tirages au sort  successifs s’effectuent  avec une table de nombres au hasard  (cf. Annexe A), 

la  fonction  =ALEA.ENTRE.BORNES() du  logiciel  Excel© (cf.  fichier  Excel© ‘Tirage  au  

sort_exemple’) ou une application  pour  les téléphones smartphones (en cours de réflexion).  Les 

règles d’utilisation  d’une table  de nombres au hasard  sont  expliquées en Annexe B,  avec un 

exemple.

Afin  d’assurer  la  traçabilité  de la  procédure, les nombres tirés au sort  seront  reportés dans la 

rubrique ad hoc la fiche d’estimation  du pourcentage de mortalité  située en Annexe C.

NB1 : Adaptation  du protocole à certains cas particuliers
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- collecteurs  de naissain  d’huîtres sur  tables (par  exemple  coupelles ou tubes) :  après avoir  

sélectionné le numéro de rangée de tables et le numéro de la table, choisir  systématiquement  le 

premier  collecteur  de la table.

-mannes de coquillages en claires :  la  zone ne présente  qu’une seule dimension.  Il  s’agit  de 

numéroter  les mannes et de sélectionner  trois  numéros parmi  le nombre total  de mannes pour  

identifier  les trois mannes qui  seront  dénombrées. 

4.1.2. Le choix des unités secondaires

Les unités  secondaires  (les coquillages) sont  en  très  grand  nombre  à  l’intérieur  des unités 

primaires.  Ainsi,  un  dénombrement  exhaustif  n’est  pas  envisageable.  Il  s’agira  de  choisir  

environ  50 coquillages au sein  de l’unité  primaire  (poche/pieu/suspente/corde/clayette)  et  de 

dénombrer  les coquillages vivants et morts. Le choix des coquillages sera à réaliser  en plusieurs  

endroits différents de l’unité  primaire :

- poche : verser  le contenu  de la  poche dans un  bac et,  pour  les coquillages de taille  

supérieure  à 5 cm : compter  tous les coquillages présents  dans la  poche ;  pour  les 

coquillages de taille comprise entre 1 cm et 5 cm, prélever  20 coquillages à 3 endroits 

différents  du bac  ; pour  le naissain , prélever  3 poignées de coquillages à 3 endroits  

différents  du  bac et  séparer  les coquillages morts  des vivants  jusqu’à  obtenir  100 

morts ;;

- pieu : 20 coquillages sur 3 faces différentes de la partie  du pieu sélectionnée ;

- suspente  ou corde :  30 coquillages sur  2  portions  différentes  de la  hauteur  de la 

suspente ou corde sélectionnée ;

- raceway dans une écloserie-nurserie pour  la  maturation  ou la nurserie : prélever  20 

coquillages à 3 endroits différents du raceway ;

Une fois que les dénombrements de coquillages vivants  et morts  auront  été réalisés dans les 3 

unités  secondaires,  la  somme  des dénombrements  de  coquillages  morts  et  la  somme  des 

dénombrements de coquillages vivants  seront  effectuées. Ainsi,  le pourcentage de mortalité  de 

la zone pourra  être estimé selon la formule :

% de mortalité zone = *100
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Un  intervalle  de confiance à 95% pourra  être également  estimé en utilisant  l’application  pour 

téléphones smartphones ou le fichier  Excel© ‘Calculatrice_IC95’.

Afin  d’assurer  la traçabilité  de la procédure, les dénombrements de coquillages morts et vivants  

seront  reportés dans la rubrique ad hoc la fiche d’estimation  du pourcentage de mortalité  située 

en Annexe C.

NB2 :  Comment  estimer  un  pourcentage  de  mortalité  pour  des  larves  dans  une 

écloserie-nurserie  ?

Dans  ce cas, l’unité  secondaire  considérée n’est  pas le  coquillage  (i.e. la  larve)  mais  le  bac 

d’élevage larvaire  ou le tamis. Le principe consiste à compter  dans la salle concernée le nombre 

de bacs dans lesquels une mortalité  de larves est observée et le nombre de bacs pour  lesquels 

rien n’est à signaler. 

Afin  d’assurer  la traçabilité  de la procédure les dénombrements de bacs « morts » et « vivants » 

seront  reportés dans la rubrique ad hoc la fiche d’estimation  du pourcentage de mortalité  située 

en Annexe C.

NB3 : Comment  estimer  le  pourcentage  de mortalité  pour  des moules en  bouchot  ou 

filière  ?

Dans ce cas l’unité  secondaire n’est pas le coquillage (i.e. la  moule) mais la  section de la  corde 

ou  du  pieu  d’élevage. Le  principe  consiste  à  diviser  la  corde ou  le  pieu  en  10  sections  de 

profondeur  / hauteur  équivalente et compter  le nombre de sections vides et garnies de moules. 

Selon  l’équipement  du  bateau,  il  est  également  possible  de relever  la  production  des trois 

filières ou pieux  sélectionné(e) et de la  peser. Le rapport  de ce poids observé avec le poids de 

production  théorique  des filières  ou  pieux  peut  permettre  de  calculer  un  pourcentage  de 

mortalité.

NB4 : Comment  estimer  le  pourcentage  de mortalité  selon la  classe d’âge, l’origine… 

sur la même zone ?
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En  fonction  de l’objectif  de l’estimation  de la  mortalité,  chaque opérateur  pourra  découper 

(stratifier)  la  population  de coquillages  présente  sur  la  concession,  le  gisement  ou  l’unité  

d’élevage conchylicoles en sous-populations homogènes (les strates). Ces strates seront  définies 

selon des caractéristiques pertinentes au regard  des objectifs  de l’opérateur  telles que : espèce 

de coquillage, classe d’âge, origine (captage/écloserie) ou encore bassin de provenance. La même 

méthode  d’estimation  du  pourcentage  de mortalité  sera  alors  appliquée  dans  chacune  des 

strates définies par l’opérateur.

4.2.Pour les espèces de coquillages pêchées ou élevées à plat  sur estran

Exemples : gisement de coquillages fouisseurs, huîtres plates élevées à plat, moules de gisement

4.2.1. Le choix aléatoire des unités primaires

La concession d’exploitation  ou le secteur de pêche, peut  être défini(e) selon deux dimensions, la 

largeur  X  et  la  longueur  Y,  de la  même manière  que les concessions d’élevage sur  table  de 

coquillages bivalves. Il  s’agit  de diviser  la concession en unités primaires qui  sont  des surfaces 

d’1 m carré. La mesure approximative des deux dimensions du gisement  (largeur  X et longueur  

Y) permet  de réaliser  un tirage au sort  de 3 unités primaires de la même manière que présenté 

précédemment,  en  utilisant  une  table  de  nombres  au  hasard,  la  fonction 

=ALEA.ENTRE.BORNES() du logiciel  Excel (cf. fichier  Excel© ‘Tirage au sort_exemple’) ou une 

application  pour  les  téléphones  smartphones  (en  cours  de  réflexion).  Pour  les  coquillages 

fouisseurs, dans la mesure du possible, la profondeur  du prélèvement  sera adaptée à l’espèce de 

coquillages concernée par  l’estimation.  En  effet,  un  prélèvement  uniquement  en surface aura 

tendance  à  sélectionner  principalement  les  coquillages  fouisseurs  morts  ou  moribonds, 

surestimant  ainsi  l’estimation  de la mortalité.

4.2.2. Le choix des unités secondaires

Au sein de chacune des unités primaires d’1 m de côté, un  quadrat  de 1 m de côté sera utilisé 

pour  matérialiser  la  zone du  gisement  à échantillonner.  Les coquillages présents  au sein  du 

quadrat,  ainsi  que ceux dont  une partie  de la  coquille  est comprise dans l’emprise du quadrat  

seront  inclus dans les dénombrements. Pour  les coquillages fouisseurs, l’utilisation  du matériel  

de capture   /  pêche adapté  sera  nécessaire  pour  accéder  aux  animaux.  Si  l’unité  primaire  

sélectionnée ne contient  aucun coquillage, explorer  la  zone dans un  rayon de 3 mètres autour  

du quadrat.
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Puis  les coquillages vivants  et  morts  seront  dénombrés au sein  du  quadrat  afin  d’estimer  le 

pourcentage de mortalité  de la zone, de la même manière que présenté précédemment. 

Afin  d’assurer  la traçabilité  de la procédure, les dénombrements de coquillages morts et vivants  

seront  reportés dans la rubrique ad hoc la fiche d’estimation  du pourcentage de mortalité  située 

en Annexe C.
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Annexe A : Table de nombres au hasard

Extrait  de Cameron (2002) Survey Toolbox for Aquatic Animal  Diseases
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Annexe B : comment  utiliser  une table de nombres au hasard  ?

La règle générale est la suivante : on choisit,  au hasard, un point  d’entrée dans la table, puis on 

choisit  un  sens de parcours  de la  table  pour  prélever  les chiffres  et  on respecte ce sens de 

parcours.

Le sens de parcours peut  être :

· Soit  à partir  du point  d’entrée, lire  les nombres de la gauche vers la droite et du haut  vers le 

bas ;

· Soit  à partir  du point  d’entrée, lire  les nombres vers le haut  et de droite à gauche ;

· Soit  à partir  du point  d’entrée, lire  les nombres en diagonale, vers le bas et de gauche à droite.

Exemple  : 

Pour  choisir  les unités primaires à échantillonner  une concession d’huîtres creuses élevées sur 

tables  comportant  8  rangées de  20  poches,  il  faut  sélectionner  3  couples  de  2  nombres 

représentant  le numéro de la rangée (entre 1 et 8) et le numéro de la poche sur la rangée (entre  

1 et  20). Il  s’agit  donc ici  de 3 tirages successifs au  hasard  sans remise entre  1 et  8 puis  3 

tirages successifs au hasard sans remise entre 1 et 20. La première opération  est de numéroter  

les rangées de tables de 1 à 8, puis l’ordre des poches sur chaque rangée de 1 à 20.

• Choix des rangées de tables :

Si le point  d’entrée choisi  est la  première ligne et la  première colonne de la  table  de nombres 

au hasard  de l’Annexe 1, de la  gauche vers la  droite,  par  paquet  de 1 (car le choix  est à faire  

entre 1 et 8).

Dans la table, on lit  les nombres suivants: 5, 3, 7.

• Choix des numéros de poches :

Si le point  d’entrée choisi  est la  troisième ligne et la première colonne de la table  de nombres 

au hasard  de l’Annexe 1, de la  gauche vers la  droite,  par  paquet  de 2 (car le choix  est à faire  

entre 1 et 20).

Dans la  table, on lit  les nombres suivants:  26, 82, 40, 82, 33, 59, 09, 32, 62, 15, 96, 68, 42, 82, 

74, 28, 28, 33, 70, 14.

On ne retient  dans cette liste  que les 3 premiers  nombres inférieurs  ou égaux à 20, soit  ceux 

soulignés. En effet, les autres nombres ne correspondent  à aucune poche. 
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Les 3 couples de dimensions constituant  l’échantillon  sont donc : la 9ème poche située sur  la 5ème 

rangée de tables, la 15ème poche située sur la 3ème rangée de tables et la 14ème poche située sur la 

7ème rangée de tables.
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Annexe C : fiche d’estimation  du pourcentage de mortalité  sur un(e)  concession, 

gisement  ou unité  d’élevage conchylicoles

Coordonnées du concessionnaire  ou du pêcheur

Nom et prénom :

Société :

N° de téléphone :

Email  :

Caractéristiques de la concession, du gisement  ou de l’unité  d’élevage

Quartier  maritime :

Lieu-dit  :

N° de concession si connu : …………………………………………….                   gisement 

naturel

                                                 écloserie-nurserie

Date de l’estimation du % de 

mortalité :

Opérateur  de l’estimation :  concessionnaire

 DDTM

 Centre Technique 

 Ifremer

 autre, 

précisez…………………

……………………………………

……….

Espèces de coquillage présentes :  huître creuse

 huître plate

 moule 

 coque

 palourde

 coquille St Jacques

 pétoncles

 flions tronqués

 autre, précisez :

………………………………

Type d’unité 

primaire (d’élevage):              

 poche 

 raceway

 panier

 collecteur, précisez…………..

 pieu

 suspente

 corde 

 autre, 

précisez……………….

Caractéristiques des populations de coquillages

Sous-population  1 

Classe d’âge  naissain

 demi-élevage

 adultes

 autre, 

précisez……………….

Origine  écloserie

 captage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

 sauvage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

Représentation de la taille de la 

zone comptée :

largeur  =                

longueur =

12
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hauteur  / profondeur =

Sélection des unités d’élevage Comptages de coquillages Estimation
Unités largeur longueu

r

hauteur/

profondeu

r

Nombre de 

morts

Nombre de 

vivants

% de mortalité

1

2

3

Total  (1 + 2 + 3) M= V= M/(M+V) = 

13
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Sous-population  2 

Classe d’âge  naissain

 demi-élevage

 adultes

 autre, 

précisez……………….

Origine  écloserie

 captage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

 sauvage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

Représentation de la taille de la 

zone comptée :

largeur  =                

longueur =

hauteur  / profondeur =

Sélection des unités d’élevage Comptages de coquillages Estimation
Unités largeur longueu

r

hauteur/

profondeu

r

Nombre de 

morts

Nombre de 

vivants

% de mortalité

1

2

3

Total  (1 + 2 + 3) M= V= M/(M+V) = 

Sous-population  3 

Classe d’âge  naissain

 demi-élevage

 adultes

 autre, 

précisez……………….

Origine  écloserie

 captage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

 sauvage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

Représentation de la taille de la 

zone comptée :

largeur  =                

longueur =

hauteur  / profondeur =

Sélection des unités d’élevage Comptages de coquillages Estimation
Unités largeur longueu

r

hauteur/

profondeu

r

Nombre de 

morts

Nombre de 

vivants

% de mortalité

1

2

3

Total  (1 + 2 + 3) M= V= M/(M+V) = 

Sous-population  4 

Classe d’âge  naissain

 demi-élevage

 adultes

 autre, 
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précisez……………….

Origine  écloserie

 captage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

 sauvage, précisez bassin de provenance :

………………………………………

Représentation de la taille de la 

zone comptée :

largeur  =                

longueur =

hauteur  / profondeur =

Sélection des unités d’élevage Comptages de coquillages Estimation
Unités largeur longueu

r

hauteur/

profondeu

r

Nombre de 

morts

Nombre de 

vivants

% de mortalité

1

2

3

Total  (1 + 2 + 3) M= V= M/(M+V) = 

15



Annexe 2 : Annexe électronique d'aide au tirage au sort

nombre de rangées : nombre de poches :
X Y

unité 1 12 10
unité 2 10 64
unité 3 10 62



nombre de rangées : nombre de pieux / cordes : hauteur / profondeur :
X Y Z

1 31 3
15 63 1
3 37 2



Annexe 3 : Annexe électronique pour estimer l'intervalle de confiance d'un pourcentage de mortalité à partir d'un comptage sur un échantillon

CALCULATRICE D'INTERVALLE DE CONFIANCE (dernière mise à jour 20 Juin 2014)

Cette feuille de calcul peut être utilisée pour calculer l'intervalle de confiance associé à une proportion calculée sur un échantillon.

Pour utiliser cette calculatrice, cliquer sur l'onglet "%" en bas de cet écran. Saisir les données requises dans les cellules surlignées en 
jaune. Le résultat sera retourné sous la section 'RESULTATS'. Veuillez noter que les cellules dans cette section contiennent des 
formules, même si elles apparaissent vide. Faites attention à ne pas les supprimer ou modifier les formules prévues dans ces cellules.

La méthode utilisée pour calculer un intervalle de confiance pour une proportion est celle proposée par Jean Bouyer dans son ouvrage 
'Méthodes statistiques / Médecine-Biologie', ESTEM, Editions INSERM 2000.

Les résultats ont été vérifiés avec les exemples fournis dans la source citée ci-dessus. Néanmoins, des erreurs peuvent subsister. Si 
vous identifiez des erreurs, merci de contacter l'auteur, Coralie Lupo, email : clupo@ifremer.fr.
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POUR ESTIMER l'INTERVALLE DE CONFIANCE D'UN POURCENTAGE DE MORTALITE A PARTIR D'UN COMPTAGE SUR UN ECHANTILLON :

135
15

nombre total de coquillages composant l'échantillon : 150

Niveau de confiance requis : 95

RESULTAT :

Le pourcentage de mortalité estimé pour la concession est : 10 6 et 16 %

Saisir le nombre total de coquillages comptés VIVANTS dans l'échantillon ici :
Saisir le nombre de coquillages comptés MORTS dans l'échantillon ici :

mais il y a 95 chances sur 100 que la 
valeur réelle se situe entre :
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